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Devenons seulemient pierre choisie et polie par le ciseau
des épreuves qui nle 'lotis manquent pas; et un jour, du
fond de l'éternité bi-inheuireuse, du sein miême de Dieu,
nous Jouirons, ravis, du couip d'oeil de l'ensemble, et ce ne
sera point là la mioindre de nos joies.

MUais nous nie sommes qu'une poignéiCe,îe très petit, nom-
bre, à lutter contre le mal et les méchants. Courage
quand même ! Ne fussions nous que deux à nous donner
la main pour la cause de Dieu, dans le milieu (lui nous
entoure, nous serons la protestation du principe contre
sa violation, et le mal tîiomphiant ne prescrira pas contre
le bien anéanti.

On rar>porte qu'un jour le sénat de Romne vint au-
devant d'un général. vaincul pour le féliciter den'vi
pas désespéré de 'la républiq;;e. Que les probaibilités deC
la défaite humaine de notre cause nie ralentisse jamais
notre ardeur. Ne désespérons jamnais (le l)iu, et quand
la figt're dû ce monde disparaitra, Dieu nous dira commne
à Abrahami qui esp)éra contre toute es4pérance "Moi

mêème je serai ta récompense mua-nifique.

2.Iin. obs.

LE PARFAIT TERTIAIRE

LA PRE-SE-:NcE- DE DIE U

CHAP~ITRE IV
Notre Conversation eýt

dans Io Ciel. (ph ii». II.)

MÉTHOUE P'OUR SE CONSERVER1 EN LA PRÈSENcE DE DlIEU
DANS TOUS LE5 DÉTAILS DE LA VIE

SCNDE NTETJIODE
V'enez et voyez lesz nier-

veilles que le Seigucuir a faitei
sur la terre. (Pa. 415).

UNION A DIEU PAR ACTES RÉPÉTÉS ET RÉFLÉ~CHIS

(Siffe)
FI.EUs.-LoI'sque dans un parterr'e ou dans une prai rie

vous verrez des fleurs, vous leur direz de vous parler du
bon Dieu, de vous donner une idée de ses perfections, de
sa bonté, de sa puissance. .. , vous leur direz de faire mon


